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Miontréal, 18 février 1892.

Je, 8Ouss--igné, certifie que mon petit
Rç,Çon, d sep)t ans, a été guëri1

Lue Srp de Té_rébenthino du Dr
avioletteb Il avait contracté la grip-
ýl'hiver derrnier et aucun rtrmîde

n avait pl le qouila gsr. Sa ton x é ta it
des Plus violentes et liés pénible pouir
"ils. Vers le mois île ,iilt lr î
8a toux était devenu tres grave, ilfiu sage dje ce sirop mà'rveilleî.x i t lit
guérison s'opéra après l'emploi (te
deux flûnons. La Sirop (le 'lérèbenthi-

iea de ])fls for tifie ses pourrons, car il
ria Pas toussé depuis et est mainte-

en Parfaite sanlté.

J. A. DESROSIERIS.

No Ili, rue St-Christophe,
de la scession tkeity)

1608, rue Notre-Dae .

1301tfFrais beaucoup dlepuis trois
griée' dUn0 toux opiniiatre accom1 ,a-
trtl Odf Picotements du la gorge, die

86SPiration la nuit et d'un affwb1Jîý-
inent genCral qui me faisaient crai f-

Consomption de la gorge. Jo
je di mQuItenant parfaitement bien et
ben.) *rna guérison au Sirop d1, Tt -
e7rI5 nie du Dr Laviolette. J e Wîen ai

Pr"'que0 quatre petits flacons de 25u

FELIX SAIUVAGEAIj.

~iiZutiuieir, 70J rue St-Antoine.

Bureau (lu grrffler de la Cité Ilôtel
(le ville, Nlontrikal, 5 mars, 1892, M. le
docteur Laviowtte, Montrèal.

Mon cher docteur :Votre Sirop de
Térébenthitne est sans contredit un ne-
me le merveill, ux dont 1'eflicaîcité
alîsoluc nie tardera certainement pas
à sei fai'e pgénéralement connaitre.

Je) souffriais depu is plusieu rs jours
(l'une bronchite aigue <liii me caus~ait
j(iiir et nuit dles quintes de toux épui-
sa lites, ait point que j'ava is complète.
tuenit ppenîlu lei somme- I et que *Ietais
presque dlans l'imnpossifiité1 de vaquer
il mies affaires. Arrs avoir pris divers

j'achetai une bouteille de votre SirQp
-de Térébenthine et deuixjours ap)rèsil
nie restait rien de mna bronchite.

Je dois ajouter que je vous adresse
ette, attestation (le mon plein gré et
sans qu'elle ait été sollicitée par qui
que ce soit.

Votre tout dévoué,
PENÉé flEAUSET.

Montréal, Dè'cemlîre 1890.
J. G. Lavioleitte, Ecr., M. D.

Cher Meonsieur. -Voir() Sirop de-
Téî'ébentitine nous a gueris, mort fils
et ni, d'un rhume que nous avions
dA"ilis plusieurs semaines. Deux hou-
teiiies ont siuffi. Je me fais u devoir
de lu reconmander au public.

Votre obéissant serviteur,
H. A. 13BAULT,

Mtanchomîier de la maison Coa, Doajardixe,
C Ii-ý 1687, rue Ste-CatheriUn.

11rpritaie:J. G. Lavio lette, M. D.
... ý. - ý 1-', Montréi.


